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Ce fut Paul VI qui le premier,
en 1967,  utilisa cette notion  de
Développement Humain Intégral afin
de désigner une « une vocation
de l’être humain à la croissance »
pour « accéder à une existence plus
digne » parallèlement à la prospérité
économique et technique des nations. La
théorisation du développement humain
intégral naît d’une volonté de compléter
cette quête de prospérité par une
vision nouvelle du développement qui
promouvrait « tout homme et tout
l’homme » (Paul VI, 1967, nº 14).
Le concept du DHI est la vision
d’un monde où tous les gens peuvent
vivre en réalisant tout leur potentiel,
satisfaire leurs besoins physiques de
base de manière durable, tout en vivant
avec dignité dans une société juste et
pacifique.Cette doctrine s’appuie sur le
concept de « dignité humaine » et est un
instrument d’émancipation au service
de l’être humain :

« Il ne s’agit pas seulement
de vaincre la faim ni même
de faire reculer la pauvreté. Le
combat contre la misère, urgent
et nécessaire, est insuffisant. Il
s’agit de construire un monde
où tout homme […] puisse vivre

une vie pleinement humaine,
affranchie des servitudes qui
lui viennent des hommes et
d’une nature insuffisamment
maîtrisée » (Paul VI, 1967,
nº 47). «

Ayant comme fondement le
progressisme ambiant qui fait rêver
l’humanité à des lendemains qui
chantent, ce Développement Humain
Intégral qui aspire à l’intégration
des spécificités religieuses dans
les stratégies de développement
étroitement liés à la mondialisation
et à l’environnement, a les
caractéristiques d’un messianisme
mondialiste inéluctable, « la
construction d’un monde » où l’homme
en est le centre.

Depuis cette fin août 2016, cette
doctrine aura son dicastère romain.
Fruit des réformes de la Curie lancée
par le pape argentin, le gouvernement
central de l’Église voit donc l’apparition
de ce tout nouveau dicastère qui
fusionnera, à partir du 1er janvier
2017, « les compétences de quatre
Conseils pontificaux qui seront alors
dissous : Justice et paix, Cor Unum,
pour la Pastorale de la santé, mais
aussi des migrants et des personnes en
déplacement. Un préfet a été nommé,
le cardinal ghanéen Peter Turkson,
actuel président de Justice et Paix.
Avec un secrétaire et au moins un
sous-secrétaire qui pourront être des
laïcs, si possible du monde entier, il
supervisera trois commissions centrées
sur la charité, l’écologie et les
opérateurs sanitaires. Une section
sera spécifiquement consacrée aux
phénomènes migratoires » explique le
service de presse du Vatican.

Le Motu Proprio, publié mercredi 31
août 2016, signé de la main de François,
qui institue ce nouveau dicastère
pompeusement créé pour « le Service
du Développement Humain Intégral »
affirme que « ce développement intégral

de l’homme à la lumière de l’Évangile
se réalise à travers le soin que l’on
porte aux biens incommensurables de la
justice, de la paix et de la sauvegarde de
la création ». C’est pourquoi, continue le
Motu Proprio « le Successeur de l’Apôtre
Pierre, dans son action en faveur de
l’affirmation de ces valeurs, adapte
continuellement les organismes qui
collaborent avec lui, afin qu’ils puissent
mieux correspondre aux exigences
des hommes et des femmes que ces
organismes sont appelés à servir. »

Dans ces quelques lignes introductives
du Motu Proprio, tout le naturalisme
anthropocentrique de la nouvelle
religion issue de Vatican II éclate au
grand jour. Ce n’est plus le soin que
l’on porte à la conversion des âmes
au seul et unique Dieu, la Sainte
Trinité, et à Jésus-Christ, Fils de Dieu
incarné, par l’enseignement et le respect
des commandements divins, ce n’est
plus la recherche du salut éternel, qui
sont le fondement du développement
harmonieux et équilibré de l’homme, la
source de la véritable justice et de la
paix, le ferment du respect de la création
divine. Mais ces valeurs humanistes
qui s’épanouissent follement dans
les « questions qui concernent les
migrations, les personnes dans le
besoin, les malades et les exclus, les
personnes marginalisées et les victimes
des conflits armés et des catastrophes
naturelles, les détenus, les chômeurs et
les victimes de toute forme d’esclavage
et de torture. «

Les quelques paragraphes qui décrivent
le but de ce dicastère pourraient
tout aussi bien décrire les buts d’une
quelconque ONG au service d’une
fraternité universelle par la promotion
de ces valeurs humanistes, sociétales et
écologiques, en défense des migrants,
des marginaux, et de la « maison
commune » etc., « valeurs » modernes
qui sont les nouvelles vertus que l’on
demande aux catholiques conciliaires de
pratiquer… ad nauseam !

http://www.zinepal.com/user/mci
http://medias-catholique.info/le-pape-francois-soccupera-personnellement-des-migrants-au-sein-du-nouveau-dicastere-pour-le-developpement-humain-integral/3588
http://medias-catholique.info/le-pape-francois-soccupera-personnellement-des-migrants-au-sein-du-nouveau-dicastere-pour-le-developpement-humain-integral/3588
http://medias-catholique.info/le-pape-francois-soccupera-personnellement-des-migrants-au-sein-du-nouveau-dicastere-pour-le-developpement-humain-integral/3588
http://medias-catholique.info/le-pape-francois-soccupera-personnellement-des-migrants-au-sein-du-nouveau-dicastere-pour-le-developpement-humain-integral/3588
http://medias-catholique.info/le-pape-francois-soccupera-personnellement-des-migrants-au-sein-du-nouveau-dicastere-pour-le-developpement-humain-integral/3588
http://medias-catholique.info/le-pape-francois-soccupera-personnellement-des-migrants-au-sein-du-nouveau-dicastere-pour-le-developpement-humain-integral/3588
http://medias-catholique.info/le-pape-francois-soccupera-personnellement-des-migrants-au-sein-du-nouveau-dicastere-pour-le-developpement-humain-integral/3588
http://medias-catholique.info/le-pape-francois-soccupera-personnellement-des-migrants-au-sein-du-nouveau-dicastere-pour-le-developpement-humain-integral/3588
http://medias-catholique.info/le-pape-francois-soccupera-personnellement-des-migrants-au-sein-du-nouveau-dicastere-pour-le-developpement-humain-integral/3588
http://medias-catholique.info/le-pape-francois-soccupera-personnellement-des-migrants-au-sein-du-nouveau-dicastere-pour-le-developpement-humain-integral/3588
http://medias-catholique.info/le-pape-francois-soccupera-personnellement-des-migrants-au-sein-du-nouveau-dicastere-pour-le-developpement-humain-integral/3588
http://medias-catholique.info/le-pape-francois-soccupera-personnellement-des-migrants-au-sein-du-nouveau-dicastere-pour-le-developpement-humain-integral/3588


September 1st, 2016 Published by: mci

2

Et pour témoigner à la face du
monde de cette mission sociétale et
écologique, nouvel astre qui oriente
la religion conciliaire vers sa fatalité
anthropocentrique et mondialiste,
François, idéologue migratoire, s’engage
lui-même au sein de ce dicastère
humaniste, mirage d’un possible
bonheur sur terre universel sans Jésus-
Christ… Il s’occupera personnellement
de la section réservée aux migrants. Cela
n’était jamais arrivé auparavant qu’un
pape conduise une section spécifique !

« Une section du nouveau
dicastère, affirme la note qui
accompagne le Motu Proprio,
exprime de manière spéciale la
sollicitude du pape pour les
réfugiés et les migrants. En effet
il ne peut y avoir aujourd’hui
un service du développement
humain de la personne sans
une particulière attention au
phénomène migratoire. Pour
cela cette section sera guidée
ad tempus par le Souverain
Pontife. »

Le soleil conciliaire, plus qu’estival,
égare vraiment les têtes ecclésiales…

Francesca de Villasmundo

http://www.news.va/fr/news/creation-
par-le-pape-dun-dicastere-pour-le-
develop

http://w2.vatican.va/content/
francesco/fr/apost_letters/documents/
papa-francesco-lettera-
ap_20160817_humanam-
progressionem.html

La menace
islamiste, prétexte
pour demander
aux prêtres de ne
plus porter le col
romain !
Source: http://medias-catholique.info/la-

menace-islamiste-pretexte-pour-demander-aux-

pretres-de-ne-plus-porter-le-col-romain/3585

By Pierre-Alain Depauw on September 1st, 2016

La menace du terrorisme islamiste est
brandie en prétexte pour une nouvelle
opération de déchristianisation. En
Angleterre, les autorités viennent de
recommander aux prêtres de ne

pas porter le col romain, de peur
d’être identifié comme cible par un
djihadiste…

Le ministère de l’Intérieur a annoncé
que 2,4 millions de livres seront
consacrés à renforcer la sécurité dans les
lieux de culte.

Des consignes ont également été
adressées par les autorités. Il est
ainsi recommandé que chaque lieu de
culte dispose d’un garde à la porte
pour éviter tout attentat islamiste. Plus
incroyable, les prêtres du Royaume Uni
sont invités à ne plus porter le col
romain. Que dire alors de la soutane ?

C’est Nick Tolson , expert en sécurité
auprès du ministère de l’Intérieur
britannique, qui a rédigé un document
de 12 pages de recommandations
adressées aux églises.

La presse britannique rapporte
le témoignage d’un prêtre qui
confirme avoir été invité à ne plus
porter le col romain dans la rue, afin
d’éviter d’être la victime d’une attaque
terroriste. Ce même prêtre a ajouté que
les autorités lui avaient conseillé de ne
jamais rester seul dans l’église.

Nick Tolson a justifié ces
recommandations en
annonçant : «Une attaque ne se fera
pas à l’Abbaye de Westminster ou en
la cathédrale Saint-Paul, mais dans une
petite église à Bolton ou Birmingham ».

Il y a quarante
ans à Lille, Mgr
Lefebvre refusait
de détruire l’Eglise
avec Paul VI
Source: http://medias-catholique.info/il-y-a-

quarante-ans-a-lille-mgr-lefebvre-refusait-de-

detruire-leglise-avec-paul-vi/3570

By Xavier Celtillos on August 30th, 2016

C’est un anniversaire qui est passé dans
l’oubli, le silence est le seul hommage
qui lui a été d’entendre. Pourtant à la
fin de « l’été chaud », c’est bien une
déclaration de guerre ouverte que fait
Mgr Lefebvre au pape Paul VI et à toute
cette hiérarchie dite catholique infiltrée
par les loges.

C’est devant plus de 10.000 personnes,
le 29 août 1976, que Mgr Lefebvre
s’oppose à la destruction de l’Eglise
tout en sachant pertinament quelles
sanctions il endure. Mais l’évêque de fer
restera inflexible, car sur la Foi, il n’y a
pas de diplomatie ou de compromis.

Loin d’un discours mièvre, Mgr Lefebvre
dit la Vérité toute crue :

En définitive, la Révolution
française lorsqu’elle faisait
des martyrs accomplissait
l’adage des premiers siècles:
«Sanguis martyrum, semen
christianorum», le sang des
martyrs est une semence de
chrétiens. Et ils le savent
bien ceux qui persécutent les
chrétiens, ils ont peur d’en faire
des martyrs. Et on ne veut
plus faire de martyrs! Cela a
été le summum de la victoire
du démon: détruire l’Eglise par
obéissance. Détruire l’Eglise par
obéissance. […]

Cette union voulue par les
catholiques libéraux entre
l’Eglise et la Révolution est
une union adultère! De cette
union adultère ne peut venir
que des bâtards. Et qui sont
ces bâtards? Ce sont nos rites.
Le rite de la nouvelle messe est
un rite bâtard. Les sacrements
sont des sacrements bâtards.
Nous ne savons plus si ce sont
des sacrements qui donnent la
grâce ou qui ne la donnent pas.
Nous ne savons plus si cette
messe nous donne le Corps et le
Sang de Notre-Seigneur Jésus-
Christ ou si elle ne les donne
pas. Les prêtres qui sortent des
séminaires ne savent plus eux-
mêmes ce qu’ils sont. C’est le
cardinal de Cincinnati qui, à
Rome, disait pourquoi il n’y a
plus de vocations, parce que
l’Eglise ne sait plus ce qu’est
un prêtre. Alors, comment peut-
elle encore former des prêtres
si elle ne sait plus ce qu’est un
prêtre? Les prêtres qui sortent
des séminaires sont des prêtres
bâtards. Ils ne savent pas ce
qu’ils sont.[…]

Il en est de même avec
les francs-maçons. On veut
maintenant dialoguer avec les
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francs-maçons, non seulement
dialoguer avec eux, mais
permettre aux catholiques de
faire partie de la Franc-
Maçonnerie. C’est encore un
dialogue abominable. Nous
savons parfaitement que les
personnes qui dirigent la Franc-
Maçonnerie, au moins les
responsables, sont foncièrement
contre Notre-Seigneur Jésus-
Christ. […]

Bien sûr, ce n’est pas moi qui
fais la vérité, mais ce n’est pas
le pape non plus. La Vérité, c’est
Notre-Seigneur Jésus-Christ et
donc il faut nous reporter à ce
que Notre Seigneur Jésus-Christ
nous a enseigné, à ce que les
Pères de l’Eglise et toute l’Eglise
nous ont enseigné, pour savoir
où est la vérité. Ce n’est pas moi
qui juge le Saint-Père, c’est la
Tradition. Un enfant de cinq ans
avec son catéchisme peut très
bien répondre à son évêque.[…]

Je pense en toute sincérité, en
toute paix, en toute sérénité, que
je ne puis pas contribuer par
ces suspenses, par ces peines
dont je suis frappé, par la
fermeture de mes séminaires,
par le refus de faire des
ordinations, à la destruction de
l’Eglise catholique. Je veux qu’à
l’heure de ma mort, lorsque
Notre-Seigneur me demandera:
« Qu’as-tu fait de ta grâce
épiscopale et sacerdotale? » je
n’aie pas à entendre de la bouche
du Seigneur: « Tu as contribué
à détruire l’Eglise avec les
autres ».

Merci cher Monseigneur, puisse votre
combat continuer avec la même vigueur
et la même charité. Merci Monseigneur
d’avoir été un évêque, un vrai, tout
simplement.

Pour mieux connaitre Mgr Lefebvre,
MPI vous recommande fortement
de commander le DVD de sa vie.
On y comprend beaucoup mieux
les évênements que nous vivons
actuellement.

A commander sur http://
monseigneurlefebvre.org/

Sermon historique du 29 août 1976 –
Lille – Mgr Lefebvre – Source : La Porte
Latine

Mes bien chers amis, mes bien chers
confrères, mes bien chers frères,

Avant de vous adresser quelques mots
d’exhortation, je voudrais dissiper des
malentendus, et d’abord au sujet de cette
réunion elle-même.

Vous pouvez voir, par la simplicité de
cette cérémonie, que nous n’avions point
préparé une cérémonie qui aurait réuni
une foule comme celle qui se trouve
dans cette salle. Nous avions pensé que
nous aurions célébré la sainte messe
le 29 août, comme il était convenu,
au milieu de quelques centaines de
fidèles de la région de Lille, ainsi que
je le fais fréquemment en France, en
Europe et même en Amérique, sans
histoire. Et voici que tout à coup, cette
date du 29 août est devenue, par la
presse, par la radio, par la télévision,
comme une espèce de manifestation qui
ressemblerait, dit-on, à un défi. Et bien,
non! cette manifestation n’est pas un
défi. Cette manifestation c’est vous qui
l’avez désirée, chers fidèles, chers frères,
qui êtes venus ici de loin. Pourquoi?
Pour manifester votre foi catholique.
Pour manifester votre désir de prier
et de vous sanctifier comme l’ont fait
nos pères dans la foi, comme l’ont fait
des générations et des générations avant
nous.

Voilà quel est l’objet véritable de
cette cérémonie, pendant laquelle nous
désirons prier, prier de tout notre coeur,
adorer Notre-Seigneur Jésus-Christ qui
descendra dans quelques instants sur
cet autel, et qui renouvellera le Sacrifice
de la Croix dont nous avons tant besoin.

Je voudrais également dissiper un autre
malentendu, et là je suis désolé, mais
je suis obligé de le dire, ce n’est
pas moi qui me suis appelé le chef
des traditionalistes. Vous savez qui l’a
fait il y a peu de temps, dans des
circonstances tout à fait solennelles et
mémorables à Rome. On a dit que
Monseigneur Lefebvre était le chef des
traditionalistes. Je ne veux point être
le chef des traditionalistes, et je ne le
suis point. Pourquoi? Parce que je suis
moi aussi, un simple catholique, certes
prêtre, certes évêque, mais qui suis dans
les mêmes conditions dans lesquelles
vous vous trouvez et qui ai les mêmes
réactions devant la destruction de

l’Eglise, devant la destruction de notre
Foi, devant les ruines qui s’accumulent
sous nos yeux. Ayant eu les mêmes
réactions, j’ai pensé qu’il était de mon
devoir de former des prêtres, de former
de vrais prêtres dont l’Eglise a besoin.
Ces prêtres, je les ai formés dans une
Société Saint-Pie X qui a été reconnue
par l’Eglise, et je ne faisais que ce que
tous les évêques ont fait pendant des
siècles et des siècles. Je n’ai pas fait autre
chose que ce que j’ai fait pendant trente
années de ma vie sacerdotale, et qui m’a
valu d’être évêque, Délégué apostolique
en Afrique, membre de la Commission
centrale préconcilaire, Assistant au
Trône pontifical. Que pouvais-je désirer
de plus comme preuve que Rome
estimait que mon travail était profitable
à l’Eglise et au bien des âmes? Et
voici que, alors que je fais une oeuvre
tout à fait semblable à celle que j’ai
accomplie pendant trente années, tout
à coup je suis suspens a divinis peut-
être bientôt excommunié, séparé de
l’Eglise, renégat, que sais-je? Est-ce
possible? Est-ce donc que ce que j’ai
fait pendant trente ans était susceptible
aussi d’une suspens a divinis? Je pense
au contraire que si, à ce moment-
là, j’avais formé les séminaristes
comme on les forme maintenant dans
les nouveaux séminaires, j’aurais été
excommunié ; si j’avais à ce moment-
là enseigné le catéchisme que l’on
enseigne aujourd’hui, on m’aurait dit
hérétique. Et si j’avais dit la sainte
messe comme on la dit maintenant,
on m’aurait dit suspect d’hérésie, on
m’aurait dit aussi hors de l’Eglise. Alors
je ne comprends plus. Quelque chose
précisément a changé dans l’Eglise et
c’est à cela que je veux en venir.

Nous devons justement revenir aux
raisons qui nous font prendre cette
attitude. Oh! attitude extrêmement
grave, je le reconnais. S’opposer aux
autorités les plus hautes dans l’Eglise,
être suspens a divinis, pour un évêque,
c’est une chose grave, une chose très
pénible. Comment peut-on supporter
une chose comme celle-là, sinon pour
des raisons excessivement graves. Eh
oui! les raisons de notre attitude et de
votre attitude, sont des raisons graves,
il s’agit de la défense de notre foi. La
défense de notre foi! mais alors est-ce
que les autorités qui se trouvent à Rome
mettraient en péril notre foi? Je ne juge
pas ces autorités, je ne veux pas les juger
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personnellement. Je voudrais, si je puis
dire, les juger comme le Saint-Office
autrefois jugeait un livre, et le mettait à
l’Index. Rome étudiait le livre, et n’avait
pas besoin de connaître la personne qui
l’avait écrit. Il lui suffisait d’étudier ce
qu’il y avait dans les propos qui étaient
écrits. Et si ces propos étaient contraires
à la doctrine de l’Eglise, ce livre était
condamné et mis à l’Index, sans qu’il
soit nécessaire d’interpeller la personne.
Certes, au concile, certains évêques se
sont élevés contre cette procédure en
disant: «Il est inadmissible qu’on mette
un livre à l’Index alors qu’on n’a même
pas entendu celui qui l’a écrit». Mais
on n’a pas besoin de voir celui qui a
écrit un livre, si on a dans les mains
un texte absolument contraire à la
doctrine de l’Eglise. C’est le livre qui est
condamné, parce que ces paroles sont
contraires à la doctrine catholique et non
la personne qui l’a écrit. C’est donc de
cette manière que nous devons juger
les choses, nous devons les juger par
les faits. Comme l’a dit très bien Notre-
Seigneur Jésus-Christ dans l’Evangile
que nous lisions il y a peu de temps
encore et à propos précisément, de ces
loups qui sont couverts de peaux de
brebis: «Vous reconnaîtrez l’arbre à ses
fruits». Eh bien! les fruits sont devant
nous, ils sont évidents, ils sont clairs.
Ces fruits qui viennent du deuxième
concile de Vatican et des réformes post-
conciliaires, ce sont des fruits amers,
des fruits qui détruisent l’Eglise. Et
lorsqu’on me dit: «Ne touchez pas
au concile, parlez des réformes post-
concilaires», je réponds que ceux qui
ont fait les réformes – ce n’est pas moi
qui ai fait ces réformes – disent eux-
mêmes: «Nous les faisons au nom du
concile, nous avons fait la réforme du
catéchisme au nom du concile.» Ce sont
eux les autorités de l’Eglise. Ce sont
eux par conséquent qui interprètent
légitimement le concile.

Or, que s’est-il passé dans ce concile?
Nous pouvons le savoir facilement
en lisant les livres de ceux qui
ont été précisément les instruments
de ce changement dans l’Eglise qui
s’est opéré sous nos yeux. Lisez par
exemple: L’oecuménisme vu par un
franc-maçon de Marsaudon. Lisez le
livre du sénateur du Doubs, Monsieur
Prélot, Le Catholicisme libéral, écrit
en 1969. Il vous dira que c’est le
concile qui est à l’origine de ce

changement, lui catholique libéral, il le
dit dans les premières pages de son
livre: «Nous avons lutté pendant un
siècle et demi pour faire prévaloir nos
opinions à l’intérieur de l’Eglise, et
nous n’y avons pas réussi. Enfin est
venu Vatican II et nous avons triomphé.
Désormais les thèses et les principes du
catholicisme libéral sont définitivement
et officiellement acceptés par la Sainte
Eglise». Vous croyez que ce n’est pas là
un témoignage? Ce n’est pas moi qui le
dis, cela. Mais lui le dit en triomphant,
nous, nous le disons en pleurant.

Qu’est-ce qu’ont voulu en effet les
catholiques libéraux pendant un siècle et
demi? Marier l’Eglise et la Révolution,
marier l’Eglise et la subversion, marier
l’Eglise et les forces destructrices de la
société et de toutes sociétés, la société
familiale, civile, religieuse. Ce mariage
de l’Eglise, il est inscrit dans le concile.
Prenez le schéma Gaudium et Spes, et
vous y trouverez: «Il faut marier les
principes de l’Eglise avec les conceptions
de l’homme moderne». Qu’est-ce que
cela veut dire? Cela veut dire qu’il
faut marier l’Eglise, l’Eglise catholique,
l’Eglise de Notre-Seigneur Jésus-Christ,
avec des principes qui sont contraires
à cette Eglise, qui la minent, qui ont
toujours été contre l’Eglise.

C’est précisément ce mariage qui a été
tenté dans le concile par des hommes
d’Eglise, et non par l’Eglise, car jamais
l’Eglise ne peut admettre une chose
comme celle-là. Pendant un siècle et
demi précisément, tous les Souverains
Pontifes ont condamné ce catholicisme
libéral, ont refusé ce mariage avec les
idées de la Révolution, de ceux qui
ont adoré la Déesse-Raison. Les papes
n’ont jamais pu accepter des choses
semblables. Et pendant cette révolution,
des prêtres sont montés à l’échafaud,
des religieuses ont été persécutées et
également assassinées. Souvenez-vous
des pontons de Nantes où étaient
amassés tous les prêtres fidèles et que
l’on coulait au large. Voilà ce qu’a fait
la Révolution! Eh bien! je vous le dis,
mes biens chers frères, ce qu’a fait la
Révolution n’est rien à côté de ce qu’a
fait le concile Vatican II, rien! Il eut
mieux valu que les 30, les 40, les 50 000
prêtres qui ont abandonné leur soutane,
qui ont abandonné leur serment fait
devant Dieu soient martyrisés, aillent à
l’échafaud, ils auraient au moins gagné

leur âme. Maintenant, ils risquent de la
perdre.

On nous dit que parmi ces pauvres
prêtres mariés, beaucoup déjà sont
divorcés, beaucoup ont fait des
demandes en nullité de mariage à Rome.
Qu’est ce que cela signifie, ces choses-
là? Combien de religieuses – 20 000
aux Etats-Unis – qui ont abandonné
leur congrégation religieuse et leurs
serments, qu’elles avaient faits d’une
manière perpétuelle, rompu ce lien
qu’elles avaient avec Notre-Seigneur
Jésus-Christ, pour courir aussi au
mariage? Il aurait mieux valu également
qu’elles montent à échafaud, au moins
elles auraient témoigné de leur foi!

En définitive, la Révolution française
lorsqu’elle faisait des martyrs
accomplissait l’adage des premiers
siècles: «Sanguis martyrum, semen
christianorum», le sang des martyrs
est une semence de chrétiens. Et ils
le savent bien ceux qui persécutent les
chrétiens, ils ont peur d’en faire des
martyrs. Et on ne veut plus faire de
martyrs! Cela a été le summum de
la victoire du démon: détruire l’Eglise
par obéissance. Détruire l’Eglise par
obéissance. Nous la voyons détruite tous
les jours sous nos yeux: les séminaires
vides, ce beau séminaire de Lille qui
était rempli de séminaristes, où sont-
ils ces séminaristes? Qui sont-ils encore
ces séminaristes? savent-ils qu’ils vont
être prêtres? Savent-ils ce qu’ils vont
faire quand ils vont être prêtres? Ah! Et
cela précisément parce que cette union
voulue par les catholiques libéraux entre
l’Eglise et la Révolution est une union
adultère! De cette union adultère ne
peut venir que des bâtards. Et qui sont
ces bâtards? Ce sont nos rites. Le rite
de la nouvelle messe est un rite bâtard.
Les sacrements sont des sacrements
bâtards. Nous ne savons plus si ce sont
des sacrements qui donnent la grâce ou
qui ne la donnent pas. Nous ne savons
plus si cette messe nous donne le Corps
et le Sang de Notre-Seigneur Jésus-
Christ ou si elle ne les donne pas. Les
prêtres qui sortent des séminaires ne
savent plus eux-mêmes ce qu’ils sont.
C’est le cardinal de Cincinnati qui, à
Rome, disait pourquoi il n’y a plus de
vocations, parce que l’Eglise ne sait plus
ce qu’est un prêtre. Alors, comment
peut-elle encore former des prêtres si
elle ne sait plus ce qu’est un prêtre? Les
prêtres qui sortent des séminaires sont
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des prêtres bâtards. Ils ne savent pas ce
qu’ils sont. Ils ne savent pas qu’ils sont
faits pour monter à l’Autel, pour offrir
le Sacrifice de Notre-Seigneur Jésus-
Christ, et pour donner Jésus-Christ aux
âmes, et appeler les âmes à Jésus-
Christ. Voilà ce que c’est qu’un prêtre, et
nos jeunes qui sont ici le comprennent
bien. Toute leur vie va être consacrée à
cela, à aimer, à adorer, à servir Notre-
Seigneur Jésus-Christ dans la Sainte
Eucharistie, parce qu’ils y croient, à
la présence de Notre-Seigneur dans la
Sainte Eucharistie!

Cette union adultère de l’Eglise et de la
Révolution se concrétise par le dialogue.
L’Eglise, si elle a à dialoguer, c’est
pour convertir. Notre-Seigneur a dit:
«Allez, enseignez toutes les nations,
convertissez-les». Mais il n’a pas dit:
«Dialoguez avec elles pour ne pas les
convertir, pour essayer de vous mettre
sur le même pied qu’elles». L’erreur et la
vérité ne sont pas compatibles. Si on a de
la charité pour les autres, – et, comme
vient de le rappeler l’Evangile, celui qui
a la charité, c’est celui qui sert les autres
– si on a de la charité pour les autres,
on doit leur donner Notre-Seigneur, leur
donner la richesse que l’on a et non
pas converser avec eux, dialoguer avec
eux sur un pied d’égalité. La vérité et
l’erreur ne sont pas sur un pied d’égalité.
Ce serait mettre Dieu et le diable sur le
même pied, puisque le diable est le père
du mensonge, le père de l’erreur.

Nous devons par conséquent être
missionnaires. Nous devons prêcher
l’Evangile, convertir les âmes à Jésus-
Christ, et non pas dialoguer avec
elles en essayant de prendre leurs
principes. C’est cette volonté de dialogue
avec les protestants qui nous a valu
cette messe bâtarde, et ces rites
bâtards. Les protestants nous ont
dit: «Nous ne voulons pas de votre
messe parce qu’elle comporte des
choses incompatibles avec notre foi
protestante, alors changez cette messe
et nous pourrons prier avec vous, nous
pourrons faire des intercommunions,
nous pourrons recevoir vos sacrements,
vous pourrez venir dans nos églises,
nous, nous irons dans les vôtres, et
tout sera fini, et nous aurons l’unité».
Oui, nous aurons l’unité, mais dans la
confusion, dans la bâtardise. Nous ne
voulons pas de cela. Jamais l’Eglise ne
l’a voulu. Nous aimons les protestants,
nous voudrions les convertir, mais ce

n’est pas les aimer que de leur faire
croire qu’ils ont la même religion que la
religion catholique.

Il en est de même avec les francs-
maçons. On veut maintenant dialoguer
avec les francs-maçons, non seulement
dialoguer avec eux, mais permettre
aux catholiques de faire partie de
la Franc-Maçonnerie. C’est encore un
dialogue abominable. Nous savons
parfaitement que les personnes qui
dirigent la Franc-Maçonnerie, au moins
les responsables, sont foncièrement
contre Notre-Seigneur Jésus-Christ. Et
ces messes noires qu’ils font, ces messes
abominables, sacrilèges, horribles qu’ils
font. Ce sont des parodies de la messe
de Notre-Seigneur! Et ils veulent des
hosties consacrées, eux, pour faire ces
messes noires! Ils savent que Notre-
Seigneur est dans l’Eucharistie, car le
diable le sait que Notre-Seigneur est
dans l’Eucharistie! Ils ne veulent pas
des hosties qui viennent de messes
dont ils ne savent pas si le Corps de
Notre-Seigneur est là ou pas. Alors,
dialoguer avec des gens qui veulent
la mort de Notre-Seigneur Jésus-Christ
une seconde fois, dans la personne de
leurs membres, dans la personne de
l’Eglise? Nous ne pouvons pas admettre
ce dialogue! Nous savons ce qu’a valu
le dialogue avec le diable, le premier
dialogue d’Eve avec le diable. Elle nous
a perdus, elle nous a mis tous dans l’état
de péché, parce qu’elle a dialogué avec
le diable. On ne dialogue pas avec le
diable. On prêche à tous ceux qui sont
sous l’influence du diable, afin qu’ils se
convertissent, qu’ils viennent à Notre-
Seigneur Jésus-Christ.

On ne dialogue pas avec les
communistes. On dialogue avec les
personnes. Mais on ne dialogue pas avec
l’erreur. Nous verrons ce qui arriverait
si les armées groupées derrière le rideau
de fer le passaient, si un jour, après les
nombreuses séance du Soviet Suprême,
si jamais il y avait une voix de majorité,
pour que ces armées déferlent sur nos
pays, en cinq jours…

Mes bien chers frères, ne soyez
pas émus. Laissons ceux qui ne
comprennent pas les choses comme
nous, mais demandons au bon Dieu de
nous donner la lumière.

Mais précisément, pourquoi sommes-
nous fermement résolus de ne pas
accepter cette union adultère de l’Eglise

avec la Révolution? Parce que nous
affirmons la divinité de Notre Seigneur
Jésus-Christ. Pourquoi Pierre a-t-il été
fait Pierre? Rappelez-vous l’Evangile.
Pierre est devenu Pierre parce qu’il a
professé la divinité de Notre-Seigneur
Jésus-Christ. Et tous les apôtres ont
professé aussi cette foi publiquement
après la Pentecôte et on les a poursuivis
immédiatement. Les Princes des Prêtres
leur ont dit: «Ne parlez plus de ce nom,
nous ne voulons plus entendre ce nom
de Notre-Seigneur Jésus-Christ». Et les
apôtres ont dit: «Non possumus, nous
ne pouvons pas ne pas parler de Notre-
Seigneur Jésus-Christ, de notre Roi».
Mais vous me direz: est-ce possible?
Vous semblez accuser Rome de ne
pas croire à la divinité de Notre-
Seigneur Jésus-Christ! Le libéralisme a
toujours deux faces: il affirme la vérité
qu’il prétend être la thèse, et ensuite
dans la réalité, dans la pratique, dans
l’hypothèse, comme il dit, il agit comme
les ennemis et avec les principes des
ennemis de l’Eglise. De telle manière
qu’on est toujours dans l’incohérence.

Mais que veut dire la divinité de
Notre-Seigneur Jésus-Christ? C’est que
Notre-Seigneur est la seule personne au
monde, le seul être humain au monde
qui a pu dire: «Je suis Dieu». Et par le
fait même qu’Il a pu dire: «Je suis Dieu»,
Il était le seul Sauveur de l’humanité, Il
était le seul Prêtre de l’humanité, et Il
était le seul Roi de l’humanité. Par sa
nature, et non par privilège, ni par titre,
par sa propre nature, parce qu’il était
Fils de Dieu!

Or maintenant, que dit-on? Il n’y a pas
seulement de salut en Jésus-Christ. Il y
a du salut en dehors de Notre-Seigneur
Jésus-Christ. Il n’y a pas seulement
de sacerdoce en Notre-Seigneur Jésus-
Christ. Tous les fidèles sont des prêtres,
tout le monde est prêtre, alors qu’il
faut participer sacramentellement au
sacerdoce de Notre-Seigneur Jésus-
Christ pour pouvoir offrir le Saint
Sacrifice de la messe.

Et enfin, troisième erreur, on ne veut
plus du Règne social de Notre-Seigneur
Jésus-Christ, sous prétexte qu’il n’est
plus possible. Et cela, je l’ai entendu de
la bouche du Nonce de Berne, je l’ai
entendu de la bouche de l’envoyé du
Vatican, le Père Dhanis, ancien recteur
de l’Université grégorienne, qui est venu
me demander au nom du Saint-Siège de
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ne pas faire les ordinations du 29 juin.
Il était à Flavigny, le 27 juin, lorsque
je prêchais la retraite aux séminaristes.
Il m’a dit: «Pourquoi êtes-vous contre
le concile?» Je lui ai répondu: «Est-
il possible d’accepter le concile, alors
qu’au nom du concile vous dites qu’il
faut détruire tous les Etats catholiques,
qu’il ne faut plus d’Etats catholiques,
donc plus d’Etats sur lesquels règne
Notre-Seigneur Jésus-Christ? – Ce n’est
plus possible!» Mais autre chose est
que cela ne soit plus possible, autre
chose est que nous prenions cela comme
principe et que par conséquent nous ne
recherchions plus ce règne de Notre-
Seigneur Jésus-Christ. Que disons-nous
alors tous les jours dans le Notre Père:
«Que votre règne arrive, que votre
volonté soit faite sur la terre comme
au ciel»? Qu’est-ce que c’est que ce
règne? Tout à l’heure vous avez chanté
dans le «Gloria»: «Tu solus Dominus,
tu solus Altissimus, Jesu Christe –
Vous êtes le seul Seigneur, Vous êtes
le seul Très-Haut, Jésus-Christ». Nous
le chanterions, et dès que nous serions
sortis nous dirions: «Non, il ne faut plus
que Notre-Seigneur Jésus-Christ règne
sur nous?» Alors, vivons-nous dans
l’illogisme, sommes-nous catholiques
ou non, sommes-nous chrétiens ou non?

Il n’y aura de paix sur cette terre
que dans le Règne de Notre-Seigneur
Jésus-Christ. Les Etats se débattent
tous les jours; dans les journaux
vous avez des pages et des pages,
à la télévision, à la radio, et encore
maintenant avec le changement du
Premier Ministre. Qu’allons-nous faire
pour que la situation économique se
redresse? Qu’allons-nous faire pour que
l’argent revienne? Qu’allons-nous faire
pour que les industries prospèrent?
Tous les journaux en sont pleins dans le
monde entier.

Eh bien! même du point de vue
économique, il faut que Notre-Seigneur
Jésus-Christ règne. Parce que le Règne
de Notre-Seigneur Jésus-Christ, c’est
justement le règne de ces principes
d’amour que sont les commandements
de Dieu et qui mettent de l’équilibre
dans la société, qui font régner la justice
et la paix dans la société. Ce n’est
que dans l’ordre, la justice, la paix
dans la société que l’économie peut
régner, que l’économie peut refleurir.
On le voit bien. Prenez l’image de
la République argentine. Dans quel

état était-elle il y a seulement deux,
trois mois? Une anarchie complète, les
brigands tuant à droite, à gauche, les
industries complètement ruinées, les
patrons des usines enfermés et pris en
otage, une révolution invraisemblable.
Dans un pays pourtant aussi beau,
aussi équilibré, aussi sympathique
que la République argentine, une
République qui pourrait être d’une
prospérité incroyable, avec des richesses
extraordinaires. Vient un gouvernement
d’ordre, qui a des principes, qui a une
autorité, qui met un peu d’ordre dans
les affaires, qui empêche les brigands de
tuer les autres, et voilà que l’économie
revient, et que les ouvriers ont du
travail et qu’ils peuvent rentrer chez
eux en sachant qu’ils ne vont pas être
assommés par quelqu’un qui voudrait
leur faire faire grève alors qu’ils ne le
désirent pas.

C’est le Règne de Notre-Seigneur Jésus-
Christ que nous voulons, et nous
professons notre foi en disant que
Notre-Seigneur Jésus-Christ est Dieu.
Et c’est pourquoi, nous voulons aussi
la messe dite de Saint-Pie V. Parce
que cette messe est la proclamation
de la royauté de Notre-Seigneur Jésus-
Christ. La nouvelle messe est une
espèce de messe hybride qui n’est plus
hiérarchique, qui est démocratique, où
l’assemblée prend plus de place que
le prêtre, et donc ce n’est plus une
messe véritable qui affirme la royauté
de Notre-Seigneur Jésus-Christ. Car
comment Notre-Seigneur Jésus-Christ
est-il devenu roi? Il a affirmé sa royauté
par la Croix. «Regnavit a ligno Deus».
Jésus-Christ a régné par le bois de
la Croix. Car il a vaincu le péché,
il a vaincu le démon, il a vaincu la
mort par sa Croix! Ce sont donc trois
victoires magnifiques de Notre-Seigneur
Jésus-Christ. On dira que c’est du
triomphalisme. Et bien! oui, d’accord,
nous voulons bien le triomphalisme de
Notre-Seigneur Jésus-Christ. Et c’est
pourquoi nos ancêtres ont construit
ces magnifiques cathédrales. Pourquoi
ont-ils épuisé tant d’argent, ces gens
qui étaient beaucoup plus pauvres que
nous? Pourquoi ont-ils dépensé tant
de temps pour faire ces cathédrales
magnifiques que nous admirons encore
maintenant, même ceux qui ne croient
pas? Pourquoi? A cause de l’Autel. A
cause de Notre-Seigneur Jésus-Christ.
Pour marquer le triomphe de la Croix

de Notre-Seigneur Jésus-Christ. Eh
bien! oui, nous voulons professer le
triomphe de la Croix de Notre-Seigneur
Jésus-Christ dans notre messe. Et c’est
pourquoi, nous nous agenouillons, nous
aimons nous agenouiller devant la
Sainte Eucharistie. Si nous avions le
temps, si nous ne voulions pas vous
retenir trop, nous aurions circulé dans
vos rangs avec le Saint-Sacrement pour
que vous manifestiez à Notre-Seigneur
Jésus-Christ, à son Eucharistie sainte
que vous l’adorez: «Seigneur, Vous êtes
notre Dieu! Oh! Jésus-Christ, nous Vous
adorons! Nous savons que c’est par Vous
que nous sommes nés, c’est par Vous que
nous avons été chrétiens, c’est par Vous
que nous avons été rachetés, c’est Vous
qui nous jugerez à l’heure de notre mort.
C’est Vous qui nous donnerez la gloire
du ciel si nous l’avons méritée».

Car Notre-Seigneur Jésus-Christ est
présent dans la Sainte Eucharistie
comme Il l’était sur la Croix.

Voilà ce que nous devons faire, voilà ce
que nous devons demander.

Nous ne sommes contre personne.
Nous ne sommes pas des commandos.
Nous ne voulons de mal à personne.
Nous voulons seulement qu’on nous
laisse professer notre foi en Notre-
Seigneur Jésus-Christ. Et à cause de
cela on nous chasse de nos églises, on
chasse ces pauvres prêtres qui disent
la messe traditionnelle par laquelle ont
été sanctifiés tous nos saints et nos
saintes: Sainte Jeanne d’Arc, le Saint
Curé d’Ars, Sainte Thérèse de l’Enfant-
Jésus. Et voici que des prêtres sont
chassés, cruellement, brutalement de
leurs paroisses parce qu’ils disent cette
messe qui a sanctifié des saints pendant
des siècles! C’est absurde! Je dirais
presque que c’est une histoire de fous.
Nous nous demandons si nous rêvons!
Ce n’est pas possible que cette messe
soit devenue une espèce d’horreur pour
nos évêques, pour ceux qui devraient
conserver notre foi. Eh bien! nous
garderons la messe de saint Pie V!
Pourquoi? Parce que la messe de saint
Pie V, elle représente notre foi, elle est
un rempart pour notre foi et nous avons
besoin de ce rempart pour notre foi.

Alors on nous dira que nous en faisons
une question de latin et de soutane.
Evidemment, c’est facile de discréditer
ceux avec lesquels on n’est pas d’accord
de cette manière-là. Certes, le latin
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a son importance et quand j’étais en
Afrique, il était magnifique de voir
toutes ces foules africaines qui avaient
une langue différente. Nous avions
parfois cinq, six tribus différentes qui
ne se comprenaient pas, assistant à
la messe dans nos églises et chantant
les mêmes chants en latin avec une
ferveur extraordinaire. Allez maintenant
voir: ils se disputent dans les églises
parce qu’on dit la messe dans une
langue qui n’est pas la leur et ils
demandent qu’il y ait une messe dans
leur langue. C’est la confusion totale.
Alors qu’autrefois, cette unité était
parfaite. C’est un exemple. Sans doute
vous avez bien vu, nous avons lu en
français l’épître et l’évangile, nous n’y
voyons absolument aucun inconvénient,
et même si on y ajoutait quelques
prières communes en français, nous n’y
verrions aucun inconvénient. Mais il
nous semble tout de même que le corps
de la messe, l’essentiel de la messe qui
va de l’offertoire à la communion du
prêtre devrait rester dans une langue
unique, afin que tous les hommes de
toutes les nations puissent assister à la
messe ensemble et se sentir unis dans
cette unité de la foi, dans cette unité
de la prière. Aussi nous demandons
vraiment, nous adressons un appel aux
évêques et nous adressons un appel à
Rome: qu’ils veuillent bien prendre en
considération le désir que nous avons de
prier comme nos ancêtres, le désir que
nous avons de garder la foi catholique,
le désir que nous avons d’adorer Notre-
Seigneur Jésus-Christ et de vouloir son
Règne. C’est ce que j’ai dit au Saint-
Père dans ma dernière lettre – et je
croyais vraiment que c’était la dernière
car je ne pensais pas que le Saint-Père
m’aurait encore adressé d’autres lettres
– je lui ai dit: « Très Saint Père, rendez-
nous le droit public de l’Eglise, c’est-à-
dire le règne de Notre-Seigneur Jésus-
Christ ; rendez-nous la vraie Bible et
non pas une Bible oecuménique, mais la
vraie Bible qu’était la Vulgate autrefois
et qui a été tant et tant de fois consacrée
par des conciles et par des papes ;
rendez-nous la vraie messe, une messe
hiérarchique, une messe dogmatique
qui défend notre foi et qui a été celle
de tant et tant de siècles et qui a
sanctifié tant de catholiques ; enfin,
rendez-nous notre catéchisme suivant
le modèle du catéchisme du concile de
Trente, car sans un catéchisme précis,
que seront nos enfants demain, que

seront les générations futures? Elles ne
connaîtrons plus la foi catholique, et
nous le constatons déjà aujourd’hui. »

Hélas! je n’ai eu aucune réponse,
sinon la suspens a divinis. Et c’est
pourquoi, je ne considère pas ces peines
comme des peines valables, aussi bien
canoniquement que théologiquement.
Je pense en toute sincérité, en toute
paix, en toute sérénité, que je ne puis
pas contribuer par ces suspenses, par
ces peines dont je suis frappé, par
la fermeture de mes séminaires, par
le refus de faire des ordinations, à
la destruction de l’Eglise catholique.
Je veux qu’à l’heure de ma mort,
lorsque Notre-Seigneur me demandera:
« Qu’as-tu fait de ta grâce épiscopale et
sacerdotale? » je n’aie pas à entendre de
la bouche du Seigneur: « Tu as contribué
à détruire l’Eglise avec les autres ».

Mes bien chers frères, je termine en vous
disant: « Que devez-vous faire? » Oh! je
le sais bien, beaucoup de groupes nous
demandent: « Monseigneur, donnez-
nous des prêtres, donnez-nous de vrais
prêtres, c’est de cela que nous avons
besoin. Nous avons la place pour les
mettre, nous construirons une petite
chapelle, ils seront là chez nous, ils
instruiront nos enfants selon le vrai
catéchisme, selon la vraie foi. Nous
voulons garder la vraie foi, comme ont
fait les Japonais pendant trois siècles
lorsqu’ils n’avaient pas de prêtres.
Donnez-nous des prêtres! » Eh bien!
mes bien chers frères, je ferai tout
mon possible pour vous en préparer
et je puis dire que c’est ma grande
consolation de sentir en ces séminaristes
une foi profonde, de vrais prêtres. Ils ont
compris ce qu’est Notre-Seigneur Jésus-
Christ. Ils ont compris ce qu’est le Saint
Sacrifice de la messe, les sacrements.
Ils ont une foi profondément enracinée
dans leur coeur. Ils sont – si je
puis dire – mieux que ce que nous
pouvions être il y a cinquante ans
dans nos séminaires, parce qu’ils vivent,
justement, dans une situation difficile.
Beaucoup d’entre eux d’ailleurs ont
fait des études universitaires. Et l’on
nous jette à la figure que ces jeunes
gens ne sont pas adaptés et ne
sauront pas parler aux générations
modernes. Mais, voilà des jeunes gens
qui ont fait trois, quatre, cinq ans
d’université, ne connaissent-ils donc pas
leur génération? Pourquoi sont-ils donc
venus à Ecône, pour devenir prêtres?

C’est précisément pour s’adresser à
leur génération. Ils la connaissent bien,
mieux que nous, bien mieux que tous
ceux qui nous critiquent. Alors, ils seront
bien capables de parler le langage qu’il
faut pour convertir les âmes. Et c’est
pourquoi – je suis très heureux de
le dire – nous aurons encore cette
année 25 nouvelles recrues au séminaire
d’Ecône, malgré les difficultés, nous en
aurons dix nouvelles en notre séminaire
des Etats-Unis à Armada et quatre
nouvelles dans notre séminaire de
langue allemande en Suisse alémanique.
Vous le voyez, malgré les difficultés
qu’on nous fait, les jeunes gens
comprennent très bien que nous
formons de vrais prêtres catholiques.
Et c’est pourquoi nous ne sommes
pas dans le schisme, nous sommes
les continuateurs de l’Eglise catholique.
Ce sont ceux qui font les nouveautés
qui vont dans le schisme. Nous,
nous continuons la Tradition, et c’est
pourquoi nous devons avoir confiance,
nous ne devons pas désespérer même
devant la situation actuelle, nous
devons maintenir, maintenir notre foi,
maintenir nos sacrements, appuyés sur
vingt siècles de tradition, appuyés sur
vingt siècles de sainteté de l’Eglise,
de foi de l’Eglise. Nous n’avons pas
à craindre. Certains journalistes m’ont
demandé quelquefois: « Monseigneur,
vous sentez-vous isolé? ». « Pas du
tout, pas du tout, je ne me sens
pas isolé, je suis avec vingt siècles
d’Eglise, et je suis avec tous les saints
du ciel! » Pourquoi? Parce qu’ils ont
prié comme nous, parce qu’ils se sont
sanctifiés comme nous essayons de le
faire, avec les mêmes moyens. Alors
je suis persuadé qu’ils se réjouissent
de cette assemblée d’aujourd’hui. Ils se
disent: « Au moins voilà des catholiques
qui prient, qui prient vraiment, qui
ont vraiment dans leur coeur ce désir
de prier, ce désir d’honorer Notre-
Seigneur Jésus-Christ. » Les saints du
ciel se réjouissent. Alors ne soyons
pas désemparés, mais prions, prions et
sanctifions-nous.

C’est maintenant un conseil que je
voudrais vous donner. Il ne faut pas
que l’on puisse dire de nous, de
ces catholiques que nous sommes –
je n’aime pas tellement le terme de
catholiques traditionalistes car je ne vois
pas ce que peut être un catholique qui
n’est pas traditionaliste, étant donné que
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l’Eglise est une Tradition, et d’ailleurs
que seraient des hommes qui ne seraient
pas dans la tradition? Ils ne pourraient
pas vivre ; nous avons reçu la vie de
nos parents, nous avons reçu l’éducation
de ceux qui étaient avant nous, nous
sommes une tradition. Le Bon Dieu l’a
voulu ainsi. Le Bon Dieu a voulu que
des traditions se passent de génération
en génération, aussi bien pour les
choses humaines que pour les choses
divines. Par conséquent, ne pas être
traditionnel, ne pas être traditionaliste,
c’est la destruction de soi-même,
c’est un suicide, c’est pourquoi nous
sommes catholiques, nous continuons
à demeurer catholiques, il ne faut pas,
vous disais-je, qu’il y ait des divisions
entre nous. Précisément parce que nous
sommes catholiques, nous sommes dans
l’unité de l’Eglise, l’unité de l’Eglise qui
est dans la foi. Alors on nous dit: « Vous
devez être avec le pape, le pape est le
signe de foi dans l’Eglise ». Oui, dans la
mesure où le pape manifeste sont état de
successeur de Pierre, dans la mesure où
il se fait l’écho de la foi de toujours, dans
la mesure où il transmet le trésor qu’il
doit transmettre. Car qu’est-ce qu’un
pape, encore une fois, sinon celui qui
nous donne les trésors de la Tradition
et le trésor du dépôt de la foi, et la
vie surnaturelle par les sacrements et
par le sacrifice de la messe? L’évêque
n’est pas autre chose, le prêtre n’est pas
autre chose que celui qui transmet la
vérité, qui transmet la vie qui ne lui
appartient pas. L’épître le disait tout
à l’heure, la vérité ne nous appartient
pas. Elle n’appartient pas plus au pape
qu’à moi. Il est le serviteur de la vérité,
comme je dois être le serviteur de la
vérité. S’il arrivait que le pape ne fût plus
le serviteur de la vérité, il ne serait plus
pape. Je ne dis pas qu’il ne le soit plus
– notez-le bien, ne me faites pas dire
ce que je n’ai pas dit – mais s’il arrivait
que ce soit vrai, nous ne pourrions pas
suivre quelqu’un qui nous entraînerait
dans l’erreur. C’est évident.

On nous dit: « Vous jugez le pape ».
Mais où est le critère de la vérité?
Monseigneur Benelli m’a jeté à la figure:
« Ce n’est pas vous qui faites la vérité ».
Bien sûr, ce n’est pas moi qui fais la
vérité, mais ce n’est pas le pape non plus.
La Vérité, c’est Notre-Seigneur Jésus-
Christ et donc il faut nous reporter
à ce que Notre Seigneur Jésus-Christ
nous a enseigné, à ce que les Pères

de l’Eglise et toute l’Eglise nous ont
enseigné, pour savoir où est la vérité.
Ce n’est pas moi qui juge le Saint-Père,
c’est la Tradition. Un enfant de cinq
ans avec son catéchisme peut très bien
répondre à son évêque. Si son évêque
venait à lui dire: « Notre-Seigneur n’est
pas présent dans la Sainte Eucharistie.
C’est moi qui suis le témoin de la vérité
et je te dis que Notre-Seigneur n’est pas
présent dans la Sainte Eucharistie ». Eh
bien! cet enfant, malgré ses cinq ans
a son catéchisme. Il répond: « Mais,
mon catéchisme dit le contraire ». Qui
a raison? L’évêque ou le catéchisme? Le
catéchisme évidemment qui représente
la foi de toujours, et c’est simple, c’est
enfantin comme raisonnement. Mais
nous en sommes là. Si on nous dit
aujourd’hui que l’on peut faire des
inter-communions avec les protestants,
qu’il n’y a plus de différence entre
nous et les protestants, eh bien! ce
n’est pas vrai. Il y a une différence
immense. C’est pourquoi, nous sommes
vraiment stupéfaits quand nous pensons
que l’on a fait bénir par l’archevêque
de Cantorbery – qui n’est pas prêtre,
puisque les ordinations anglicanes ne
sont pas valides, le pape Léon XIII l’a
déclaré officiellement et définitivement,
et qui est hérétique comme le sont tous
les anglicans (je le regrette on n’aime
plus ce nom-là, mais c’est quand même
la réalité, ce n’est pas pour donner
une insulte que je l’emploie, je ne
demande que sa conversion ) – quand
on pense donc qu’il est hérétique et
qu’on lui demande de bénir avec le
Saint-Père la foule des cardinaux et des
évêques présents dans l’église de Saint-
Paul! C’est là une chose absolument
inconcevable!

Je conclus en vous remerciant d’être
venus nombreux, vous remerciant
aussi de continuer à faire de
cette cérémonie, une cérémonie
profondément pieuse, profondément
catholique. Nous prierons donc
ensemble, demandant au Bon Dieu de
nous donner les moyens de résoudre nos
difficultés. Ce serait si simple si chaque
évêque, dans son diocèse, mettait à
notre disposition, à la disposition des
catholiques fidèles, une église en leur
disant: « Voilà l’église qui est la vôtre ».
Quand on pense que l’évêque de Lille
a donné une église aux musulmans,
je ne vois pas pourquoi il n’y aurait
pas une église pour les catholiques

de la Tradition. Et, en définitive, la
question serait résolue. Et c’est ce que je
demanderai au Saint-Père s’il veut bien
me recevoir: « Laissez-nous faire, Très
Saint Père, l’expérience de la Tradition.
Au milieu de toutes les expériences
qu’on fait actuellement qu’il y ait au
moins l’expérience de ce qui a été fait
pendant vingt siècles! ».

Au nom du Père et du Fils et du Saint-
Esprit. Ainsi soit-il.

† Marcel Lefebvre

L’opération
Douarkini du
Planning familial
de Douarnenez,
un flop qui vire au
lynchage
Source: http://medias-catholique.info/

loperation-douarkini-du-planning-familial-de-

douarnenez-un-flop-qui-vire-au-lynchage/3563

By Emilie Defresne on August 30th, 2016

Les organisateurs du festival du
cinéma de Douarnenez et le Planning
« familial » de la même ville,
n’en reviennent pas: Leur provocation
grossière en faveur du Burkini
(Douarnkini) a viré à un quasi-lynchage.
Désarçonnés, ils ont adopté un profil
bas dans les colonnes du très socialo-
marxiste Télégramme:

Relayée lundi dans nos colonnes
et chez nos confrères des
médias presse [il s’agit de
la presse gauchiste], télé et
radio régionaux, l’opération «
Douarnkini » a suscité un raz
de marée de réactions, donnant
un écho démesuré à ce qui ne se
voulait qu’un pied de nez un peu
potache.
« Je me doutais bien
que les grincheux habituels
allaient réagir. Je ne suis pas
naïve mais un tel déferlement,
j’avoue que je ne l’avais pas
imaginé », commentait, lundi,
Monique Prévost, responsable
du Planning familial, à l’origine
de ce rassemblement sur la
plage des Dames, dimanche
après-midi. Une opération
imaginée la veille, lors de la
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soirée de clôture du Festival de
cinéma. »

Dimanche dernier ce n’était pas tout-à-
fait la même chanson, mais plutôt des
fanfaronnades sur la plage des Dames de
Douarnenez: « Ici on se baigne comme
on veut, quand on veut et avec qui on
veut »…

Le Télégramme, organe de propagande
islamiste en est médusé.  Samedi
soir les « féministes » du Planning
d’avortement en compagnie des
organisateurs du festival gauchiste de
Douarnenez, ont décidé de se livrer à
une nouvelle provocation “antifasciste”
au profit du Grand remplacement,
croyant faire le buzz dans les réseaux
sociaux.

Les féministes du planning « familial »,
adeptes par ailleurs du droit des femmes
à se libérer du “patriarcat” blanc et
catholique sont allés avec des hommes
travestis en femmes faire trempette dans
la mer sous les clichés des photographes
de la presse locale et nationale accourus
à leur démonstration.

Pensant marquer des points,
c’est au contraire à un torrent
de rage que se sont exposés
les provocateurs d’extrême-
gauche et les plumitifs complices
de l’opération. Il ne fait
pas de doute que si la
foule avait été présente,
la vingtaine d’anarcho-
communistes précitée aurait
été lynchée physiquement et
probablement noyée.

Ce que les archéo-marxistes
de Bretagne n’ont pas encore
compris, c’est que le degré
d’exaspération face à l’invasion
migratoire et à l’islam radical
a atteint un niveau qu’ils ne
soupçonnent même pas.

Se solidariser publiquement de
l’islam comme de l’immigration
afro-islamique, c’est faire le
choix de s’opposer aux masses
autochtones. Et s’exposer dès
à présent à des conséquences
dévastatrices dont nos ennemis
vont devoir progressivement
faire l’expérience. (Breiz atao)

dieux à la place de Dieu

.

Le décrochage des « élites » politiques,
judiciaires et sociétales d’avec les
« vraies gens » que Charles Maurras
appelaient « le pays réel« , est de
plus en plus criard, mais elles préfèrent
[ces « élites »] faire la sourde oreille
et s’enfoncer dans leurs certitudes
idéologiques, complètement  coupées
de la réalité. Ainsi le tribunal
administratif de Nice vient aussi de
suspendre l’arrêté anti-burkini de la
ville de Cannes, pourtant plébiscité par
une population frappée par l’horreur
de l’attentat islamique de Nice. Rien
n’y fait, les « élites » en question
sont confites en dévotion droit-de-
l’hommiste, embaumées dans leurs
certitudes maçonniques, pétrifiées,
aussi, de peur face aux masses
musulmanes amplement radicalisées
qu’elles ont attiré en France. Et tout
cela pourquoi ? Parce que ces fossiles
de la Libre pensée voltairienne s’étant
proclamés dieux à la place de Dieu,
pensaient pouvoir façonner sans fin
la réalité à leur gré afin d’éradiquer
toutes traces du christianisme
honni, pourtant toujours ancré dans
l’âme des Français, noyer l’identité
française dans un cosmopolitisme
effréné, et faire leurs petits
tripatouillages électoraux tranquillement,
en naturalisant à tour de bras des
Français de papiers.

emiliedefresne@medias-presse.info

Déclaration
politique de Louis
de Bourbon,
duc d’Anjou, à
l’occasion de la
Saint-Louis
Source: http://medias-catholique.info/

declaration-politique-de-louis-de-bourbon-duc-

danjou-a-loccasion-de-la-saint-louis/3540

By Emilie Defresne on August 26th, 2016

A l’occasion de la fête de Saint-Louis, le
25 août 2016, Mgr le duc d’Anjou,
Louis de Bourbon, s’est adressé aux
Français dans une longue déclaration
écrite, dans laquelle il traite de la grave
crise politique, morale et identitaire que
traverse notre pays.

« Mes chers compatriotes,

La date du 25 août, fête de
la Saint-Louis, mon aïeul et
mon saint patron et aussi le
modèle largement reconnu de
la sagesse en politique, m’offre
l’occasion de m’exprimer. Je
n’ai pas voulu le faire au
moment où les dramatiques
évènements de l’été se sont
produits car ma voix aurait
peu apporté à ce qui fut dit
alors. La compassion devant les
victimes s’imposait et continue à
s’imposer car les conséquences
de ces attaques barbares sont
loin d’être terminées ; les
encouragements aux forces de
sécurité et de secours ou aux
équipes de soins s’imposaient
elles-aussi et s’imposent encore
devant l’ampleur du mal. Mais
au-delà ? Que pouvait-on dire
devant l’horreur des actes
commis ? Les assassinats aussi
monstrueux que lâches, d’êtres
innocents, n’ont jamais aucune
justification et les commettre
au nom d’une religion encore
moins. Fanatisme et politique
n’ont jamais fait bon ménage.
L’histoire nous le rappelle.

Or c’est justement au nom de
l’histoire, mais sans nostalgie et
dans un souci d’avenir meilleur,
  que je peux apporter quelque
chose, au moment où la France,
mon pays, subit une grave crise.
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Il me semble que les seuls
remèdes politiques habituels ne
suffiront pas à conjurer les
dégâts et la profondeur du mal.
Vu avec le recul des siècles
et surtout l’expérience que cela
donne, le mal qui atteint la
France me parait double. Il
y a d’abord une guerre de
civilisation, déclarée par un
ennemi plus ou moins visible
et insidieux, et que désormais
les gouvernants semblent enfin
  désigner par son nom mais,
  surtout,  une très profonde et
grave crise morale ou d’identité,
sorte de cancer de l’intérieur qui
nous affaiblit tout autant, peut-
être même davantage,  que l’
ennemi désigné. 

De la guerre qui est menée
à la France, à l’Europe, à la
Chrétienté, que dire ? Accepter
de mettre un nom sur les choses
et donc les qualifier est déjà le
meilleur moyen pour combattre.
L’ennemi identifié, Il s’agit de
concevoir et de mettre en
œuvre une politique étrangère
et une politique intérieure qui
répondent aux intérêts de la
France et de l’Europe chrétienne
dont nous sommes solidaires.
Il s’agit ensuite d’avoir une
stratégie et une tactique. Je
ne doute pas que l’une et
l’autre soient à la portée de
nos gouvernants quels qu’ils
fussent, s’ils acceptent de se
remettre en cause, de se donner
les moyens de la lutte et de
faire confiance aux spécialistes.
Faire parler la raison plus que
le sentiment et l’idéologie. La
France a toujours su mener les
combats, ses forces armées sont
reconnues par tous et partout, et
le pays entier trouvera l’énergie
nécessaire pour les soutenir.
Déjà, force est de constater
que de saines réactions ont
commencé à apparaître.

La crise morale est plus
grave. Les causes internes
sont toujours plus complexes
à combattre que les ennemis
déclarés. Elles le sont
notamment parce que elles
ont souvent des origines plus
profondes, plus lointaines. Mais

l’histoire dont par ma naissance
je suis en quelque sorte le
représentant comme héritier
et successeur des souverains
qui, patiemment, siècle après
siècle, ont façonné la France,
l’histoire montre que les crises
de conscience ne sont pas
insurmontables. C’est même
souvent de l’épreuve et de
la rupture avec des habitudes
passées qui endorment plus
qu’elles ne font progresser, que
la France s’est constituée. Dès
l’origine ! Epreuves et rupture,
avec Clovis qui fait passer la
Gaule du rang de province
romaine à celui de royaume
libre et autonome ; épreuves
et rupture avec la renaissance
carolingienne ; puis avec le
renouveau de la souveraineté au
XIIIe siècle, celui de Bouvines et
de Saint Louis ; et je continue
avec  le renouveau d’après
la guerre de Cent ans qui
avait pourtant laissé la France
exsangue et quasi à la merci
d’une dynastie étrangère. Que
dire de la Renaissance qui a
suivi le désastre de Pavie, de
celle d’après les Guerres de
Religion ou encore du sursaut
admirable de tout le pays dans
les premières années du XVIIIe
siècle alors que Louis XIV devait
faire face à une Europe une
nouvelle fois coalisée. Oui, il y a
un  ressort très français qui veut
que notre pays même malmené,
même quasiment abattu, ne
capitule pas.

Ces sursauts proviennent de la
nature très particulière de la
France. Ce n’est pas un état
comme les autres. Le pouvoir
ne s’y confond pas avec la
force. La France a toujours
reposé sur ses familles, sur
des communautés d’intérêt, sur
un état de droit mis en place
alors que l’Europe connaissait
encore régime féodal et droit du
plus fort. Si la France présente
cette spécificité cela lui vient de
ses origines. Clovis, ne fut pas
seulement le premier des rois,
mais ce fut surtout le premier
des rois chrétiens. Ainsi dès
l’aube de la civilisation française

il y avait, venant couronner
au sens propre comme figuré
le pouvoir, une transcendance.
Politique et mystique allaient
de pair. Jamais le roi ne fut
un monarque tout puissant. La
royauté française a toujours
été vécue comme un service,
imposant des devoirs garantis
par Dieu. Au-dessus du roi il
y avait toujours la nécessité
de conserver les préceptes de
l’évangile qui sont aussi ceux
du droit naturel : respect de la
personne humaine, respect de la
famille. La France a mérité le
titre de « Fille aînée de l’Eglise
», parce que plus que toute
autre nation, elle a su mettre
ses devoirs avant ses droits.
Elle a  puisé dans la religion
une éthique qui donnait à la
politique une autre dimension.
Ainsi, elle devint un modèle.

Certes cela a pris des contours
bien différents selon les âges,
mais le principe a toujours
subsisté ; certes il y a eu parfois
de mauvaises politiques mais
justement reconnues comme
telles.  Mais l’histoire nous
enseigne aussi qu’il y a des
limites à ne pas franchir, des
principes non négociables : la
souveraineté de l’état, le primat
du bien commun contre les
intérêts particuliers, les libertés
notamment collectives pour
garantir les particularismes
hérités de l’histoire des lieux, etc.

L’histoire nous apprend aussi
et surtout qu’un peuple est
grand quand il a des motifs de
partager une vision commune
de sa destinée c’est-à-dire de
son avenir ; de donner de
lui-même pour des causes qui
le dépassent mais qui le font
entrer dans l’histoire. Tel est
bien ce qui a produit les
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grands artistes, les grands
savants, les grands capitaines
et les conquérants ; les gloires
nationales que nos livres,
nos mémoires, nos chansons
exaltaient. Durant longtemps, 
  de l’épopée des grognards de
l’Empire au « debout les morts !
» de la Guerre de 14-18, les
régimes nouveaux ont continué
à évoquer ce récit national.
La mystique de la Patrie
avait su remplacer l’amour
pour le Roi et la Couronne.
Mais qu’en est-il actuellement ?
Quelle « mystique » est-
elle offerte aux jeunes depuis
deux ou trois générations ?
Celle du consumérisme et
du  matérialisme; celle de
la culture de la mort ;
celle du jeu et du moindre
effort, celle de la toute-
puissance de l’argent. Depuis
des décennies ont été élevés
au rang de nouvelles valeurs
l’individualisme, l’abandon de la
notion de service et de sacrifice,
le relativisme, l’immanence et,
comble, la négation des épisodes
glorieux de notre histoire dont il
faudrait s’excuser ! Tout cela a
détruit peu à peu les fondements
de la société qui n’a plus su
intégrer ceux qui frappaient à sa
porte et qui, surtout, a ôté tout
souhait et désir de s’intégrer à la
France devenue plus un contre-
modèle qu’un modèle.

Il me semble que la
cause première de ce triste
état des lieux est avant
tout l’abandon des repères
notamment religieux par notre
pays c’est-à-dire ces limites
sans lesquelles les libertés ne
sont plus que des licences
dangereuses tant pour l’homme
que pour la société. Ainsi, en
un peu plus de deux siècles a
été porté profondément atteinte
à notre identité, française
et chrétienne. Les repères
perdus, l’avenir est difficile à
construire ! Aussi, nourrie de
bonnes intentions comme le
prétendent ses partisans, la
laïcité républicaine n’en est pas
moins un leurre. Elle nous
coupe en réalité de nos racines

séculaires et le vide idéologique
laisse la place à toutes les
idéologies mortifères.

Les jeunes ont besoin de
grandeur,  besoin d’espérance.
Une société qui désespère et
désenchante sa jeunesse n’a plus
sa place. Il faut revenir de
cet esprit d’abandon. Il faut
retrouver enthousiasme, désir
de se dépasser et, surtout,
volonté. Retrouver la ferveur de
Bouvines et de Patay, celle que
montrent les champions sportifs
prenant exemple sur les saints
ou les militaires. Offrir des
perspectives qui présentent leur
part de gratuité et de grandeur.
Ces occasions ne manquent
pourtant pas aujourd’hui où
les combats à mener sont
nombreux : ceux pour redonner
à la vie humaine sa place avec
ses multiples facettes depuis
l’éthique oubliée dans les états
riches jusqu’aux problèmes de
malnutrition dans les pays
pauvres ; ceux pour rendre
notre planète plus durable après
qu’elle a été souvent saccagée
par l’inconscience de plusieurs
générations ; ceux pour faire
accéder le plus grand nombre à
l’instruction sans laquelle il n’y
a pas d’échanges possibles entre
les hommes. Savoir se parler et
pouvoir  se comprendre !

Redonner le goût du bien
commun et se souvenir que
la France est d’abord une
communauté forte de son
identité façonnée par ses racines
gréco-latines et chrétiennes.

Heureusement, bon nombre de
jeunes l’ont retrouvé d’eux-
mêmes dépassant les faux
maîtres qui les trompaient
plus qu’ils ne les formaient.
Depuis plusieurs années on les
voit veiller sur leur pays ;
retrouver les fondamentaux
de la philosophie notamment
politique, renouer avec les
valeurs du don, de la gratuité
sans lesquelles il n’y pas de bien
commun possible. On les voit
surtout retrouver le sens de la
famille et de la vie sur lequel
ils assoient leurs perspectives

d’avenir. Le monde appartient
aux jeunes et à ceux qui donnent
du sens à leur vie. L’histoire de
France nous l’enseigne.

J’ai voulu le rappeler car, en
invoquant l’aide de Saint-Louis,
mon aïeul, mais aussi celle
de tous les saints et saintes
de France, si nombreux, et en
n’oubliant pas le dernier d’entre
eux, le père Hamel, mort en
martyr pour sa Foi, je crois plus
que jamais en mon pays et en
son avenir.

Louis de Bourbon, duc d’Anjou »

Rudy Salles, adjoint
au maire de Nice,
veut interdire
la présence des
prêtres et des
religieuses sur les
plages
Source: http://medias-catholique.info/rudy-

salles-adjoint-au-maire-de-nice-veut-interdire-

la-presence-des-pretres-et-des-religieuses-sur-

les-plages/3547

By Xavier Celtillos on August 28th, 2016

Ce fait a été relevé par Daniel
Hamiche dans l’Observatoire de la
Christianophobie.

Rudy Salles, adjoint au
maire de Nice, chargé du
tourisme, et député UDI des
Alpes Maritime, a fait des
déclarations inacceptables au
journaliste anglais Edward
Stourton surBBC Radio 4 dans
un direct diffusé le 25 août.
Partisan de l’interdiction du
Burkini non seulement comme
tenue de bain mais comme
tenue de plage, Rudy Salles
a été interpellé par Edward
Stourton :

– Et pour les religieuses ?
Seraient-elles autorisées à être
sur la plage revêtues de leur
habit ?

– Non, c’est la même chose.

Cette réponse très claires a deux
avantages :
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• elle montre que la laïcité
républicaine, qu’elle soit dite
de droite ou de gauche, est
nécessairement anti-chrétienne,
et sous couvert de lutter
contre l’islamisme, la république
maçonnique en profite pour
détruire un peu plus la religion
chrétienne, destruction qu’elle a
commencé en 1989 par ses
massacres de masse.

• elle permet de rappeler que si
le burkini doit être interdit c’est
parce qu’il est un vêtement signe
de conquête musulmane. Ce qui
est chrétien en France a droit
de cité, ce qui relève de l’Islam
doit être limité voir interdit. Il est
nécessaire pour cela de sortir de
cette loi de 1905 qui fait de l’Etat
un Etat neutre : l’Etat ne peut plus
être neutre, il doit être chrétien et
défendre l’identité chrétienne de la
France.

Et aussi, cela permet de rappeler à cette
Eglise conciliaire que l’habit religieux est
une nécessité apostolique et de visibilité
sociale. Et en la matière, la révolution
conciliaire a réussi là où la laïcité avait
échoué : faire disparaître du paysage
l’habit religieux catholique.
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